
MIEUX VIVRE À VILLIERS 
Mieux associer les citoyens aux choix budgétaires : une nécessité démocratique
Dans un contexte national et international marqué par des défis économiques, sociaux et environnementaux majeurs, les collectivités 
locales doivent faire face à des choix budgétaires de plus en plus complexes. Entre la nécessité de maintenir des services publics de qualité, 
la transition écologique et les contraintes financières, les arbitrages sont nombreux et parfois di�ciles. Face à ces enjeux, il est impératif 
de mieux associer les citoyens aux décisions budgétaires qui impactent directement leur quotidien.
Les habitants sont les premiers concernés par les choix financiers d’une ville. 
Pourtant, trop souvent, ces décisions restent l’a�aire d’experts et d’élus, éloignant ainsi une partie de la population du débat public. Il est 
donc essentiel de renforcer la participation citoyenne en développant des outils concrets permettant une implication réelle et éclairée.
Plusieurs dispositifs existent déjà, tels que les budgets participatifs, où les habitants peuvent proposer et voter pour des projets financés 
par la municipalité. Ces initiatives, lorsqu’elles sont bien mises en œuvre, favorisent la transparence, la confiance envers les institutions 
et l’émergence de projets en adéquation avec les besoins réels des habitants, c’est pourquoi nous regrettons que la municipalité ne s’en 
empare pas.
Une meilleure association des citoyens pourrait passer par plusieurs leviers :
-  Une information accessible et pédagogique : expliquer clairement les contraintes budgétaires et les choix possibles permet de donner aux 

habitants les clés de compréhension nécessaires.
-  Des consultations régulières et diversifiées : utiliser des plateformes numériques, organiser des réunions publiques ou des ateliers

citoyens permettrait de toucher un public plus large et varié.
-  Un engagement renforcé des élus : encourager un dialogue constant et transparent entre la municipalité et les habitants pour mieux

prendre en compte les propositions et préoccupations exprimées.
Associer davantage les citoyens aux choix budgétaires, c’est renforcer la démocratie locale et redonner du pouvoir d’agir aux habitants. 
Dans un monde en mutation, où chaque euro investi doit être justifié et optimisé, faire confiance à l’intelligence collective est une nécessité. 
Il est temps d’inventer ensemble une nouvelle manière de décider et de bâtir l’avenir de note commune.

Nicole BRICOT, Sandra REVIRIEGO, Yann VALLEUR, Contact@MieuxvivreaVilliers.fr  

Facebook @mieuxvivreavilliers
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TRIBUNE DES OPPOSITIONS

RASSEMBLÉS POUR UNE VILLE HUMAINE ET  ÉCOLOGIQUE
Villiéraines, Villiérains,
La municipalité a récemment présenté un nouveau projet de construction sur la place Remoiville. Après la vente du stade Jules Rimet, 
prochainement remplacé par plus de 220 logements, après la cession de la rue Guinegagne à un promoteur, le maire envisage désormais 
de s’en prendre à ce lieu essentiel de notre vie collective, cœur de notre commune qui nous permet notamment de nous retrouver tous 
les dimanches sur le marché. Après l’échec d’un premier projet, le maire a décidé, sans la moindre concertation, d’ériger un bâtiment 
entre le musée et l’église. L’emprise foncière a d’ailleurs été cédée à un promoteur immobilier lors du conseil municipal de février.

Ce projet constitue une menace évidente pour notre patrimoine commun. La place Remoiville est bien plus qu’une simple parcelle 
cadastrale. Elle est un lieu de rencontres et de rayonnement qui compte parmi les éléments historiques qui fondent l’identité de Villiers. 
Aussi, nous sommes résolument opposés à ce programme qui représente une menace directe pour notre cadre de vie. En e�et, le futur 
bâtiment confortera davantage encore la politique de bétonisation qui s’est frénétiquement emparée de la municipalité. Construit entre 
la « boule » et le musée, il dénaturera la place en occultant la pierre meulière de de ce dernier et les vues sur le presbytère et l’église. Il 
réduira également, une fois de plus, l’espace public dont nous avons besoin pour nous retrouver et respirer.

Convaincus qu’une ville se façonne dans le dialogue et la concertation, nous dénonçons un projet pensé à la hâte et élaboré sans 
consulter les Villiérains. Notre commune a besoin d’un plan global de revitalisation du centre-ville et du tissu commercial. Les décisions 
précipitées et sans cohérence d’ensemble sont dangereuses tant pour notre cadre de vie que pour la cohésion sociale.

Dans ce contexte, il est de notre responsabilité de vous redonner la parole : signez la pétition contre la construction place Remoiville !

L’ÉQUIPE VILLIERS À VENIR 
Ponceaux, Boutareines, Jules Rimet : même combat !

Ces trois quartiers subissent de plein fouet le mépris conjugué des bailleurs sociaux, des promoteurs immobiliers et du maire. Totalement 
sourd aux alertes, à chaque fois que nous avons été interpellé·es sur les conséquences des travaux, les habitant·es ont aussi exprimé 
leur sentiment d’abandon face à la dégradation de leurs conditions de logement. Il aura fallu une mobilisation forte des habitant·es 
de ces quartiers pour que la mairie daigne enfin reconnaître les nuisances et les désagréments subis au quotidien : bruits incessants, 
inondations, routes fermées, suppression de places de stationnement, impossibilité de se garer… le tout aggravé par des verbalisations 
injustifiées. Dernier symbole de cette densification illogique : la vente du stade Jules Rimet - en pleine année olympique ! - alors que la 
ville manque cruellement d’équipements sportifs accessibles à toutes et tous.

Hommage à Ibrahim Diawara Ibrahim sillonnait la ville dans son fauteuil roulant, avec une énergie et une présence qui forçaient le 
respect. Sa personnalité, son franc-parler, et son humour nous faisaient oublier son handicap sauf quand il parlait de son combat qu’il 
incarnait : l’accessibilité pour les personnes à mobilité réduite.

Figure bien connue de la ville, il ne cessait d’alerter sur l’invisibilisation des personnes en fauteuil. Il dénonçait les trottoirs trop étroits, les 
pavés inconfortables, les infrastructures inadaptées, les obstacles du quotidien qui transforment chaque déplacement en parcours du 
combattant. Ibrahim nous a tragiquement quittés, victime d’une chute de son fauteuil alors qu’il rentrait chez lui. Les circonstances sont 
troublantes, révoltantes. Mort de ce qu’il dénonçait depuis des années : une voirie non seulement inadaptée, mais dangereuse. Son 
décès ne doit pas être vain. Ibrahim est parti, mais son combat reste. À nous de le porter, à nous d’exiger une ville réellement accessible, 
pour toutes et tous.

L’équipe Villiers à Venir et vos élu.e.s Adel Amara, Virginie Cincet (LFI), Nadine Mohammed (EELV) contact@villiers-a-venir.fr

Frédéric MASSOT, Yasmina BENBELKACEM & Quentin MALEINE, Vos élu·e·s de gauche sociale et écologiste, elus.gauche.ecolo.villiers@gmail.com


